
A l’invitation de Françoise
O l i v i e r-Coupeau - candidate
aux législatives sur la 5e cir-
conscription - Marylise
Lebranchu est intervenue le 29
mars à Ploemeur sur le thème
Justice et délinquance. Devant
200 personnes, elle a appelé à
voter Ségolène Royal dès le
premier tour au nom d’une
société apaisée qui s’oppose à
la société violente et commu-
nautaire de Nicolas Sarkozy.

Dans le cadre du forum organi-
sé par la Fédération le 5 avril à
Lorient - pour le 50e anniversai-
re du Traité de Rome - Hubert
Védrine a également soutenu
devant 350 personnes les posi-

tions de Ségolène
Royal. Les deux prô-
nent en effet une
réconciliation entre les
valeurs de progrès por-
tées par la Gauche et
les intérêts straté-
giques de la France en
Europe et dans le
monde.

Partisan de la realpoli -
tik face à l’irrealpoli -
tik, l’Ancien ministre
des Affaires étrangères
a plaidé pour une relance du
processus européen fondée sur
deux piliers : une dynamique de
projets concrets - l’Europe par
la preuve de la candidate socia-

liste - et un Traité institution-
nel à l’horizon 2009. Lucide
sur les points de désaccords
entre Européens - identité,
niveau d’intégration, élargis-
sement - il a appelé à un indis-
pensable compromis.

Sur deux autres dossiers, il a
formulé des propositions per-
sonnelles : mettre à l’ordre du
jour du Conseil européen de

juin la politique monétaire de
l’Union (euro) ; créer une
Commission composée de res-
ponsables français et africains
qui pendant un an réfléchira au
nouveau partenariat entre la
France et l’Afrique. En conclu-
sion, il a réaffirmé sa confiance
en Ségolène Royal au nom de
l’influence de la France.

NB : Pour retrouver les infor -
mations relatives à la cam -
pagne et s’inscrire au comité
d é p a rtemental de soutien à
Ségolène Royal : www.ps56.fr
(voir aussi page 3).
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Selon des enquêtes relatives au premier tour de l’élection
présidentielle, les indécis représentent encore près de
50 % du corps électoral. Pour convaincre ces 18-20 mil -
lions d’électeurs, nous devons donc amplifier notre dyna -
mique de campagne et notre présence sur le terrain
durant les derniers jours.

En ce moment, notre parti de militants représente un
atout considérable. Par le soutien des responsables
locaux et nationaux, par la mobilisation des candidats
aux législatives et des 32 sections morbihannaises, par
notre sens du contact et de l’écoute, nous pouvons nous
qualifier le 22 avril pour l’emporter le 6 mai.

Continuons inlassablement à expliquer le Pacte prési -
dentiel et ses 100 propositions. A entendre les principales
préoccupations des citoyens, insistons sur les enjeux éco -
nomiques et sociaux : emploi et sécurisation des par -
cours professionnels, pouvoir d’achat et salaires, éduca -
tion, habitat et santé publique.

Ne nous laissons pas enfermer par des questions tech -
niques qui vident de son sens la ligne de Ségolène Royal :
concilier l’efficacité économique et la cohésion sociale.
Explicitons notre choix d’une société rassemblée et apai -
sée face à la violence des mots et des propositions du can -
didat UMP (fiscalité, franchise en matière de santé, etc).

Ce dernier est aussi le candidat du bilan Chirac-
Raffarin-Villepin : croissance insuffisante, balance com -
m e rciale déficitaire (moins 30 milliards d’euros en
2006), développement de la précarité, construction insuf -
fisante de logements sociaux, augmentation des violences
aux personnes (plus 13 % en 2006), etc.

De manière complémentaire à cet affrontement “projet
social-démocrate” contre “projet libéral-autoritaire”,
soulignons la personnalité des deux candidats. Ségolène
Royal fonde sa démarche sur la modestie, l’écoute et la
cohérence ; Nicolas Sarkozy est arrogant, sectaire et
dangereux (cf ses propos sur génétique et pédophilie).

Notre argumentaire implique également la dénonciation
des impasses Bayrou / Le Pen. Comme vient de le rappe -
ler François Goulard par son positionnement, le prési -
dent de l’UDF est toujours de Droite. Autrement dit, le
Centre n’est pas au milieu… Quant au président du Front
National, il peut toujours provoquer un 21 avril bis…

Depuis des mois, je comprends les déçus de 1981, 1988 et
1997. Depuis des semaines, j’entends des déçus de la pri -
m a i re interne ou des critiques récurrentes “pas assez” ou
“ t rop” à gauche… Pourtant, le temps n’est plus aux états
d’âme ou aux petits calculs… L’enjeu est clair : re d re s s e r
la France et redonner confiance aux Français.

Convaincre les indécis

Par
Gwendal Rouillard
Premier secrétaire fédéral

Ségolène Royal
Le sens du vote utile
A quelques jours du 22 avril, les socialistes morbihannais mobilisent encore et
e n c o re sur le terrain : débats du Changement, cafés politique, distributions de
t racts sur les marchés et dans les quart i e rs… Pour conva i n c re les indécis (édito -
rial ci-joint), Marylise Lebra n chu, Hubert Védrine et Bernard Poignant ont aussi
d é veloppé leurs arguments pour un vote utile. Je a n - M a rc Ay rault et Stéphane
Le Foll - Directeur de cabinet de François Hollande et député européen - vien -
d ront les 13 et 19 avril conforter cette dynamique départementale. En pers -
p e c t ive : la Fête de la Rose du 1e r mai et le second tour présidentiel du 6 mai.
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Agenda de campagne
Meeting de Ségolène Royal - Nantes

Lundi 16 avril - Salle le Zénith - à partir de 18h00
(et non Palais des Congrès comme indiqué dans le dernier numéro du Rappel)

Fête de la Rose de la Fédération
Mardi 1er Mai - Inzinzac-Lochrist

à partir de 16h00 
En présence des élus et responsables socialistes de la Fédération,

ainsi que des candidats aux élections législatives
Le programme définitif sera adressé par courrier aux adhérents

Hubert Védrine, à l’occasion du 50ème anni-
versaire du Traité de Rome à Lorient...



Calendrier des Débats
du changement

1ère Circonscription
Mardi 17 avril - 20H30 - Salle de
Keruzen (sous la mairie) - St Gildas
de Rhuys

Jeudi 19 avril - 20H30 - Salle muni-
cipale de Tour du Parc (face à la
mairie)

Jeudi 19 avril - 20H30 - Salle du
Gréo à Baden (rue du Gréo) sur le
thème “L’emploi, les jeunes”

Vendredi 20 avril - 20H30 - Salle Er
Lannic - Maison des associations -
Arzon

2ème Circonscription
Lundi 30 Avril - Réunion publique
avec Bernard Poignant sur
l’Europe - 20h30 - Auray (lieu à pré-
ciser)

3ème Circonscription

Grand-Champ
Lundi 16 avril - 20h30 - Mille Club
de Plescop

Baud
Mardi 17 avril - 20h30 - Salle du
Scaouët - Débat du changement en
présence de Jean-Pierre Le Roch,
Jean-paul Bertho, Maire de Baud et
Gwendal Rouillard

4ème Circonscription

Mardi 17 avril - 20h30 - Salle de la
Maison du temps libre à Allaire -
Débat du changement

5ème Circonscription
Lorient

Bois du château - Maison de quar-
tier - Jeudi 19 Avril - 18H30 

Lanester
Salle Jean Vilar - Mercredi 18 Avril
- 20H00

Salle Jean Vilar - Vendredi 4 Mai -
20H00

Ploemeur
Café politique- Bar le Trimaran à
Lomener -  Jeudi 19 Avril - 18H30

Larmor-Plage
Café politique- Bowling -  Mardi 17
Avril - 18H30

E L E C T I O N S  L É G I S L A T I V E S
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1ère Circonscription
Mobilisés pour gagner, gagner pour agir juste !

François Goulard ne sou-
haite décidément pas passer
inaperçu. Après avoir repris
ses fonctions de maire, his-
toire d’être à la pointe du
cumul politique (ministre
délégué, président d’agglo-
mération, et maire),
François Goulard a donc
choisi d’offrir son concours
à François Bayrou.  C’est
donc le plus sérieusement
du monde que M.Goulard
est venu expliquer aux
Morbihannais que le cliva-
ge gauche-droite était
dépassé, et que désormais la
politique se fondait autour
de dynamiques de projets, sous
entendu les siens. Beaucoup d’entre
nous furent perplexes quant à ce
choix, car celui que nous connais-
sons ne nous est jamais apparu
comme un modéré à droite. Et puis
nous nous interrogions sur la portée
réelle de sa tactique nouvelle.

Et puis, mardi  3 avril au matin, la
révélation. François Goulard, privé
de télévision, venait de réapparaître
dans les salons des Français à
l’heure du petit déjeuner. La réalité
a repris le dessus ; plus que tout,
c’est d’être de cette sphère média-
tique qui compte.

C’est pourquoi, pendant que
François Goulard court les plateaux
télévisés pour réciter sa querelle
avec Sarkozy et sa révélation
Bayrou, Hervé Pellois fait une cam-
pagne, une vraie campagne. A u
plus près des citoyens du territoire.
En 40 jours, ce sont 17 débats du

changement qui ont été prévus. 

Pour preuve, les 4 et 5 avril, se
tenaient deux réunions publiques,
l’une à Muzillac et l’autre à Saint
Armel. A Muzillac, le débat avait
pour thème central le service
public. L’occasion était donc don-
née à Hervé de marquer les clivages
entre un projet d’organisation du
recul du service public (Sarkozy),
un projet de gestion à courte vue en
invoquant la dette insurmontable
pour surtout ne rien faire (Bayrou)
et un projet ambitieux et réaliste qui
s’appuie sur l’action publique pour
construire une société juste.

Au fond, l’administration publique
a une occasion unique de se réfor-
mer : les départs massifs à la retrai-
te permettent des redéploiements
pour porter l’effort là où il est le
plus utile, sans mettre les agents en
d i fficulté. Et, pour redonner du
sens, il faut inverser la tendance qui
consiste à sacrifier tout service,

même public, qui ne serait
pas rentable. 

Il y a là un choix de socié-
té, et il s’agit de déplacer le
compromis social pour
qu’à la rentabilité, on puis-
se opposer l’égalité territo-
riale, tout en gardant raison
sur les formes d’organisa-
tion du service public.
Soyons fermes sur les prin-
cipes politiques, et
recréons les conditions
d’une action publique
forte, égalitaire, au service
de tous, et ancrée dans les
territoires.

Le lendemain, à Saint Armel, c’est
un débat plus général qui est propo-
sé aux participants. Se détachent les
thèmes forts de ce territoire qu’est
la presqu’île de Rhuys : maîtrise
du foncier, préservation de l’envi-
ronnement, logement, système de
soins, et accompagnement des per-
sonnes âgées… Sur chacune de ces
questions, nous avons la capacité de
porter un clivage face aux 3 droites
qui nous sont opposées. C’est
d’ailleurs ce qu’étaient venus cher-
cher les participants : de la matière,
des arguments percutants pour
convaincre.

Pourquoi cet engagement ?
- Ce sont deux candidats qui ont un
projet à long terme. Nous savons
qu’ils situent la fonction de député
dans le vaste contexte du départe-

ment, de la France, de l’Europe, du
M o n d e ; c’est à dire aux bons
niveaux.

- Ce sont deux candidats qui ont fait
la preuve qu’ils savent aussi agir
localement. Plusieurs mandats de
Conseiller général (Hervé est le res-
ponsable actuel du groupe de
gauche au département du
Morbihan), de Maire, de Conseiller
municipal, les ont mis et les mettent
au contact quotidien des réalités du
terrain. Comme députés, ils garde-
ront la même compétence et la
même cohérence.

- Ce sont deux candidats de grande

valeur humaine, profondément esti-
més de ceux et celles qui les
connaissent : simplicité, honnêteté,
ténacité, conscience professionnel-
le. Elus députés, ils ne prendront
pas la « grosse tête ».  

C’est donc avec « allant » et opti-
misme que nous soutenons leur
candidature ; Si notre engagement
est fort parce que démultiplié en
réseaux, leur victoire est tout à fait
possible.

André Gall
Maire d’ Arradon 
Conseiller général

Président du comité de soutien

Une circonscription en campagne

Hervé Pellois et André Gall lors d’un débat du change-
ment en mars à Arradon.

Opposition de style sur la première circonscription du Morbihan entre François
Goulard qui cherche un positionnement tactique et Hervé Pellois qui bat la cam -
pagne aux quatre coins de la circonscription pour présenter le pacte présidentiel

A l’occasion du lancement, le samedi 14 avril, du comité de soutien d’ H e rvé Pe l l o i s
et Odile Blanc-Dubuisson, André Gall, Président du comité de soutien, nous ra p -
pelle les raisons qui lui ont donné envie d’agir à leurs côtés pour cette campagne.

Info pratique
Local de campagne :

1 bis rue Alain Le Grand
56000 Vannes

Tel : 02 97 69 12 63 
Permanence du lundi au ven-
dredi de 14h00 à 18h30 et le

samedi de 11h00 à 17h00



Premier secrétaire fédéral

Mercredi 11 avril - Larmor-Plage
Café politique - débat présidentiel

Jeudi 12 avril - Lanester
Café politique - débat présidentiel

Vendredi 13 avril - Lorient
Débat présidentiel

Vendredi 13 avril - Vannes
Débat avec Jean-Marc Ayrault

Samedi 14 et dimanche 15 avril
Marchés de Lorient, Larmor et
Ploemeur

Lundi 16 avril - Nantes
Meeting avec Ségolène Royal

Mardi 17 avril - Larmor-Plage
Café politique - débat présidentiel

Mardi 17 avril - Baud
Débat présidentiel

Mercredi 18 avril - Lanester
Débat présidentiel

Jeudi 19 avril - Morbihan
Visite de Stéphane Le Foll - Député
européen

Jeudi 19 avril - Lorient
Débat présidentiel

Les élus mobilisés
pour la campagne...

JSM
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Concernant l’université le pacte
présidentiel nous propose “(…) une
loi de programmation pour redon -
ner à nos universités les moyens de
l’excellence. Le re n f o rcement de
l’autonomie des universités dans le
c a d re national et d’associer les
régions à leur remise à niveau
(…)».Une autonomisation que l’on
sait juste et nécessaire.

Nicolas Sarkozy développe un tout
autre concept d’autonomisation des
universités. Selon lui “c’est la
liberté de recruter ses étudiants,
notamment étrangers. C’est la
liberté de fixer les droits d’inscrip -
tion. C’est changer la gouvernan -
ce des universités, définir des pro -
grammes de recherche et passer
des partenariats avec les entre -
prises.”

La liberté selon N. Sarkozy c’est
donc bien l’arbitraire de la sélec-
tion. Comment évaluer la capacité
d’un étudiant à réussir des études à
la sortie du baccalauréat avant de

lui permettre de se confronter à des
disciples et une méthodologie nou-
velle ? Le passage dans l’ensei-
gnement supérieur doit être accom-
pagné et conseillé, pour allier les
aspirations des jeunes et les pers-
pectives de débouchés profession-
nels. Dans les filières générales, les
examens évaluent les résultats
après avoir laissé la liberté d’inté-
grer la filière de leur choix aux étu-
diants.

La liberté de fixer les droits d’ins-
criptions, c’est renforcer les inéga-
lités d’accès à l’enseignement
s u p é r i e u r. C’est renforcer les
inégalités entre les universités et
entre les étudiants. C’est nier le
coût d’ores et déjà très élevé des
études supérieures dès lors que l’on
tient compte des frais de logement,
transport, etc.

Enfin, la liberté de gouvernance
des universités, qui introduit plei-
nement l’entreprise dans l’ensei-
gnement supérieur, c’est la liberté

d’accentuer les dérives d’une
société ou tous les secteurs tombent
sous la coupent de l’économie de
marché. Cette proposition répond à
une demande des étudiants de
nouer des liens plus forts avec le
monde de l’entreprise afin de faci-
liter leur insertion professionnelle.
Or c’est l’exigence universitaire, la
qualité des enseignements dispen-
sés par des chercheurs et des pro-
fessionnels associés, qui doivent
être le garant de l’adéquation de la
formation et des exigences profes-
sionnelles.

La vision de l’autonomisation des
universités préconisée par
N.Sarkozy est donc bien celle de
l’ultra libéralisme, du mépris de la
justice sociale. Le travail de
“consensus” de F.Bayrou res-
semble donc bien à une chimère. Il
propose une plus grande autonomie
des universités, oui mais laquelle ?

Morgane Pertois

L’université, le sens de l’autonomisation
Mouvement des Jeunes socialistes du Morbihan

E L E C T I O N  P R É S I D E N T I E L L E

L’enseignement supérieur et la recherche sont deux thèmes qui, à juste titre, ont
pris une place importante dans les débats. Si tous les partis s’accordent sur le fait
que c’est un secteur-clef et fragilisé, les réponses apportées permettent de sou -
ligner, encore une fois, l’impossible consensus proposé par François Bayrou. 

Tous sur le pont...
Pour le premier tour de la présidentielle !

La campagne sur le terrain
Le comité de campagne natio-
nal invite les sections à organi-
ser 2 opérations successives
pour les 2 week end qui nous
s é p a rent du pre m i e r t o u r.
“Nous devons dans cette der -
n i è re ligne droite être plus
mobilisés que jamais et ce jus -
qu’au dernier moment”, rap-
pelle Ségolène Royal.

Ainsi, il est proposé pour le week
end des 14 et 15 avril d’organiser
une opération “Tous sur le pont” et
de distribuer massivement le 24
pages qui vient d’être adressé dans
les Fédérations (marchés, porte à
porte…).

Pour le week end des 20 et 21
avril, il est proposé d’organiser
une opération : “Les 24 heures du
1er tour”. L’idée est de faire une
“nuit de collage” le vendredi 20
avril pour que tous les panneaux

officiels soient correctement cou-
verts. Ils sont par ailleurs à entrete-
nir d’ici cette date. Ensuite, l’ob-
jectif est que le samedi 21 avril
(fin de la campagne off i c i e l l e :
samedi 21 avril à minuit), notre
présence soit visible sur tout le ter-
ritoire. Pour ce faire, nous propo-
sons d’installer des stands du PS et
de poursuivre la distribution du
matériel existant dans les endroits
les plus passants.

Avis aux militants les plus dipo-
nibles pour ces opérations !

Tenue des bureaux de vote
Les militants qui le souhaitent
peuvent demander à être dési-
gnés assesseurs ou délégués
dans un des bureaux de vote de
leur commune. Pour cela, il suf-
fit de s’adresser à son secrétaire
de section pour qu’il vous four-
nisse un imprimé à remplir et à
remettre à votre Mairie. 
Le rôle des assessurs est de

v e i l l e r, dans le bureau de vote, au
bon déroulement des opérations du
scrutin. Ils participent activement
aux opérations de vote, en vérifiant
par exemple l’inscription de l’élec-
teur sur les listes électorales ou en
assurant le dépouillement. Ils sont
également invités à veiller à l’ap-
provisionnement équitable en bul-
letins pour chaque candidat ainsi
qu’au respect du secret du vote. Les
délégués quant à eux ne sont là que
pour surveiller le déroulement du
vote sans y participer activement.

Nous sommes désormais dans la phase finale de la campagne du 1er tour de la
présidentielle. Selon la plupart des observateurs, l’issue de cette élection, y com -
pris du premier tour, reste ouverte. Avec près d’un électeur sur deux se déclarant
encore indécis, la mobilisation de ces derniers jours de campagne avant le 22
avril va donc être décisive. Voici donc quelques rappels pratiques sur l’organisa -
tion de la campagne, mais aussi sur la tenue des bureaux de votes...

A g e n d a

Marylise Lebranchu était présente
à Ploemeur le 29 mars, aux côté de
Françoise Olivier-Coupeau, pour
un débat du changement sur l a
réforme de la Justice et du système
carcéral.

Bernard Poignant a participé pour
sa part à une réunion à Ploërmel
avec Béatrice Le Marre, Odette
Herviaux et Paul Paboeuf. Il sera
également présent à Auray le 30 avril
p o u r é v o q u e r l’Union euro p é e n n e
avec Nathalie Le Maguere s s e .
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C’est génétique !...

Le candidat de la droite, toujours à
l’affût d’une outrance qui puisse lui
rapporter quelques voix, n’hésite
plus à s’approprier les thèmes les
plus réactionnaires véhiculés par les
ultras de la droite néolibérale améri-
caine. On savait déjà que Nicolas
Sarkozy aimait à se montrer en com-
pagnie de Georges Bush, il en épou-
se maintenant les idées. A l ’ e n-
tendre, tout serait marqué à l’avance
par le patrimoine génétique et il n’y
aurait point de salut en dehors de
celui-ci.

Fi donc de l’éducation, du milieu
familial, de l’environnement et de
tous les facteurs qui peuvent influen-
cer le caractère et la personnalité de
chacun. 

Il y aurait donc un gène des riches et
un gène des pauvres, un gène des
quartiers favorisés et un gène des
banlieues oubliées. A l’entendre, on
naîtrait donc pédophile, suicidaire,
racaille, fraudeur, chômeur ou vio-
lent. La société n’aurait donc aucune
influence sur le devenir et la vie de
tous nos concitoyens. 

Il y aurait donc une place génétique-
ment prépondérante pour tous les
nantis des beaux quartiers qui, s’ils y
résident, ne s’y trouvent pas par
hasard mais parce qu’ils possèdent
le bon chromosome. L’ a r g e n t
n’ayant en l’occurence aucune res-
ponsabilité dans cet état de fait. 

Ce n’est pas la première fois que
Nicolas Sarkozy dérape ainsi, il nous
avait déjà fait le coup à propos de la
délinquance juvénile. Il est fatigant
de ressasser tout le temps de vieilles
lunes véhiculant les thèses les plus
réactionnaires. S’il y a un chromoso-
me bien répandu c’est celui de la
connerie et en ce domaine il est très
largement répandu sur notre planè-
te. On attend d’un candidat à la
Présidence de la République d’avoir
une attitude un peu plus sérieuse et
responsable. Si cette prise de posi-
tion est purement stratégique, c’est
une erreur mais s’il partage les idées
qu’il professe c’est encore plus
grave car on ne saurait élire un
Président soutenant de telles fou-
taises infondées sur le plan scienti-
fique. Ce genre de foutaises large-
ment inspirées d’ailleurs des théo-
ries fumeuses véhiculées par les
penseurs de l’extrême droite dans
les années 80.

En tout cas, s’il y a un gène que
Nicolas Sarkozy possède c’est celui
de l’arriviste ne reculant devant rien
pour arriver à son but. Il n’est pas
encore trop tard pour nos conci-
toyens de s’en rendre compte.

Le Cormoran
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Le Rappel du Morbihan - N°55 - Jeudi 12 avril 2007

Soirée électorale à Lorient
Dimanche 22 avril - à partir de 19h

Espace Cosmao-Dumanoir 
La Fédération propose aux adhérents de se rejoindre pour la soirée 
des résultats électoraux du premier tour de l’élection présidentielle :

Diffusion des résultats télévisés
Restauration possible sur place (sandwichs, boissons)

Culture : le pain et le sel de la connaissance

La question de la culture, comme
celle de la laïcité, est fondamentale.
Ce n’est ni plus ni moins que la
place des hommes et des femmes,
des citoyens et des citoyennes dans
la société. Plus de culture, c’est
sans aucun doute une meilleure
connaissance de soi, une meilleure
connaissance de l’autre, une
meilleure connaissance du monde.
Un enjeu majeur, sur lequel s’est
engagée Ségolène Royal, récem-
ment à Nantes, avec le concours
d’une pléiade d’artistes de toutes
disciplines, et pour beaucoup de
renommées internationales.

Comme l’écrit si bien Jean Jack
Queyranne, qui apporte 21 proposi-
tions au programme de notre candi-
date, “Facteur d’émancipation
personnelle, la culture est toujours
une passerelle vers la liberté col -
lective … Ce qui suppose d’être
en adéquation avec le présent, de
protéger ses mémoires, d’accom -
pagner les formes naissantes et
non encore reconnues. Elle néces -
site d’accepter le mouvement de la
vie, du temps, des civilisations,
mais de le considérer avec raison,
une raison éclairée.” Les émou-
vants témoignages des artistes
d’origines africaines ou des pays
d’Europe, venus apporter leur sou-
tien, nous ont  montré l’attente du

monde entier dans un domaine qui
n’a jamais été porté par la droite.

Les socialistes, avec Ségolène,
entendent défendre une culture exi-
geante, qui s’appuiera sur un servi-
ce public renforcé. Une culture
ouverte, qui opposera la diversité
au conservatisme, une culture
vivante, qui bousculera et mettra
mal à l’aise les modes de pensée
habituels, si proches de l’uniformi-
sation d’un modèle unique.
Ségolène ne manque ni d’audace,
ni de volonté, pour assurer la crédi-
bilité de ses convictions.

S’engager pour la culture, c’est
faire le choix d’une société, qui ins-
truit, éduque, et reforme des institu-
tions culturelles fréquentées
aujourd’hui par à peine 10 % des
Français, (ou si vous préférez qui
en exclut 9 sur 10 ) et se battre au
sein de l’Europe, qui consacre
0,5 % de son budget au programme
“Citoyenneté Européenne”, qui
inclut la santé publique, la protec-
tion de consommateurs, les médias,
et la culture… S’engager pour la
culture, c’est favoriser la création et
l’expression, y compris des pra-
tiques amateurs chères à l’éduca-
tion populaire, intégrée au ministè-
re de la Culture. S’engager pour la
culture, c’est faire respecter les
droits des auteurs et favoriser la

diversité par une loi anti-concentra-
tion dans le domaine de l’audiovi-
suel en particulier, ou la médiocra-
tie berlusconienne sévit encore
trop. S’engager  pour la culture,
c’est donc aussi se donner les
moyens d’assurer un équilibre entre
l’information et l’argent, entre la
création et les logiques écono-
miques. Quelle major prendrait de
nos jours le risque de produire le
premier disque des Beatles ou des
Rolling Stones ? Quel éditeur
publierait les premières planches
d ’ H e rgé ou de Franquin ?
J’exagère ? Savez vous qu’aucun
producteur français n’a voulu
financer le film de Pascale Ferran
“L’Amant de Lady Chatterley” qui
vient de remporter cinq récom-
penses  aux derniers Césars. Enfin,
que fait la télévision pour la cultu-
re ? Ou alors à pas d’heure. “Au
Théâtre ce soir”, “ Les dossiers de
l’écran” programmées autrefois en
prime time et donc visibles par
tous, ont fait place aux télé réalités.
“Ils ne savaient pas que c’était
impossible, alors ils l’ont fait” ,
disait Mark Twain.  Alors on est
prêt ? Il est grand temps de se bou-
ger…

Jean Marc Paous
Secrétaire fédéral 

à la Culture et à la Laïcité

“Apporter au plus grand nombre et aux moins biens pourvus d’abord, le pain et
le sel de la connaissance !” C’était l’ambition de Jean Vilar. Un objectif que
notre candidate à la présidence de la République a fait sien.


